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Après plusieurs emplois salariés dans le domaine agricole, Philippe s’est installé pour la 1ère fois en 2001 en 

GAEC avec un tiers. L’association a duré 6 ans puis a pris fin. Philippe s’est alors réinstallé en 2007 dans la 

même commune, de nouveau en GAEC avec un tiers. Suite au décès de son associé, il s’est retrouvé seul 
chef d’exploitation avec un besoin de main d’œuvre et de simplification du travail sur la ferme. 

 

 
« Produire du lait toute l’année, à quasi volume constant, c’est bien en théorie, mais ça demande beaucoup 
de travail. Il faut gérer en permanence des vêlages, des inséminations, des suivis d’échographies, des vaches 
taries, en plus de la saisonnalité des travaux des champs. Avec le passage en bio, il est apparu évident de 
produire du lait pendant la pleine saison de pâturage des vaches, pour baisser les charges et augmenter 
l’autonomie. Mais la laiterie où je livre mon lait a aussi besoin de lait toute l’année pour produire des yaourts. 

C’est pourquoi, le regroupement des vêlages en 2 périodes est idéal pour nous. 
 
Nos vaches vêlent pour moitié à partir du 1er janvier, et le reste du troupeau, à partir du 1er 

septembre. Cela nous permet d’avoir des périodes dédiées à chaque temps fort de l’élevage. Alors 
oui, quand tous les vêlages arrivent dans un temps très court, c’est du travail. Mais on sait qu’on n’a « que 
ça à penser » ! Et puis, quand les travaux de récolte de l’herbe battent leur plein, il y a moins de travail sur 

l’élevage. 
C’est une charge mentale plus facile à gérer et c’est aussi un atout pour organiser le travail les 
salariés, et notamment leurs périodes de congés, car on connait à l’avance les périodes de creux et les 
périodes de pointe. 
 
Cette organisation de nos vêlages nous a permis aussi de développer l’élevage des génisses sous des 
vaches nourrices. En effet, le règlement bio nous impose désormais de donner accès à l’extérieur aux 

veaux à partir de 6 semaines. Or, sur le plan des bâtiments, c’était compliqué de trouver un lieu avec un 
accès extérieur et où il était facile d’apporter du lait. Nous avons donc opté pour abreuvement des veaux 
par des nourrices au pâturage. Les vêlages groupés nous permettent d’avoir des veaux d’âges proches pour 
faciliter l’adoption de plusieurs veaux par nourrice. Et cette conduite d’élevage nous simplifie aussi le 
quotidien. Pas de lait à distribuer 2 fois par jour, pas de case à pailler et moins de manipulation 

d’animaux pour changer de lot. Pour autant, on n’y passe pas moins de temps, car il faut aller les voir 
régulièrement pour entretenir le contact avec l’homme. 

 

Philippe MARIE – EARL DU VAL HEBERT 

Exploitation laitière en AB - 194ha - 
730 000L – 145 VL - Le Locheur (14).  
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 Bénéfice de la solution 

• Regrouper certaines tâches à des 

moments-clés 

• Rompre la routine 

• Simplifier l’élevage des génisses 

Simplifier la conduite d’élevage 
par la saisonnalisation 
 

Regrouper les vêlages et élever les veaux avec des 
vaches nourrices 

Santé Externalisation Simplification Ressources humaines 



 

Financé par   

 En partenariat avec 

Pratiques agricoles Equipement Pilotage Organisation du travail 

Regrouper les vêlages et élever les veaux avec des vaches nourrices 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Conditions de réussite 

• Bien définir ses objectifs et ses contraintes pour caler les vêlages au mieux 

• Suivre rigoureusement son planning de reproduction et maintenir le regroupement assez rapproché 

(sanitaire, organisation…) 

• Prendre le temps de trouver sa méthode de conduite des veaux sous vaches nourrices (aller voir 

ailleurs, tester, ajuster…) 

Contact 

Caroline TOSTAIN – 06 45 55 88 08 – caroline.tostain@normandie.chambagri.fr 

Marie-Laurent DUBREUIL – 07 64 37 24 43 - marie-laurent.dubreuil@normandie.chambagri.fr 

 

 

Bénéfices  

• Saisonner la conduite d’élevage et dédier 
des périodes à des tâches spécifiques 

• Alléger la charge mentale, éviter d’être 
« sur tous les fronts » en même temps 

• Dans le cadre des vêlages très regroupés en 
1 seule période, possibilité d’arrêter de 
traire plusieurs semaines 

• Programmer facilement à l’avance les 
périodes de congés ou les besoins de main 

d’œuvre supplémentaires  

 

 Recommandations 

• Vérifier que les infrastructures 
permettent d’accueillir plus d’animaux 
présents en même temps (stabulation, 
cornadis, nurserie…) 

• Choisir le regroupement de vêlages 
adapté à ses contraintes de livraison de lait, 
à sa production fourragère (contexte pédo-
climatique) et à ses infrastructures. 

 

 

Inconvénients 

• Le temps de calage des vêlages peut 

être long et demande d’ajuster les plans 
d’accouplement 

• Accepter de se consacrer pleinement à 
une tâche pendant plusieurs semaines 
(ex : 150 vêlages en 3 mois)  

• Attention au suivi sanitaire, lié à un 
regroupement d’effectif 

 
 

 
 A noter 

• Difficulté de mise en œuvre 

Complexe  

• Temps de mise en œuvre 

Plus d’un an 

• Coût d’investissement et de 

fonctionnement 

Surcoût si besoin d’adapter les infrastructures. 
En revanche, prudence sur la trésorerie car la 
vente de lait n’est pas constante 
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